
…Dieu s’est fait homme. Sa proximité apporte la lumière là où il y a les  
      ténèbres…

(Pape François, Le merveilleux signe de la crèche, 2019)

Au cœur de notre monde il nous est donné de célébrer à nouveau le mys-
tère de la Nativité de notre Seigneur, l’actualité des récents jours, nous porte 
à une contemplation empreinte de gravité des mystères de notre Salut. Mais 
la certitude de foi qu’il veut nous sauver et qu’il vient incessamment pour 
cela nous conforte dans notre attente et dans notre espérance.

Que le Seigneur vous garde dans la joie et la paix profonde de  
sa présence . 

Sr Fabienne-Marie op
prieure
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CHRONIQUE DU MONASTÈRE - AU FIL DES JOURS

Dès le début de juillet, nos yeux 
et nos cœurs se tournent vers le Viêt-
Nam où nos frères réunis en chapitre 
général pour un mois, éliront frère 
Gérard Timoner de la Province des 
Philippines comme nouveau Maître 
de l’Ordre… le premier Maître de 
l’Ordre venant d’Asie  ! En partage, 
voici quelques lignes de sa première 
homélie après l’élection :

« Une des questions qui m’a tou-
jours intrigué depuis mon noviciat, est 
celle de savoir pourquoi nous n’avons 
pas conservé de sermon ou d’homé-
lie du fondateur de l’Ordre des Prê-
cheurs ? Ce n’est pas par manque 
de matériel d’écriture, puisque nous 
pouvons encore lire aujourd’hui les 
belles homélies de saint Augustin, qui 
a vécu des siècles auparavant. Pour-
tant, tout ce que nous avons, ce sont 
trois courtes lettres que Dominique 
a écrites : l’une s’adressait aux mo-
niales, les deux autres concernaient 
des convertis d’hérésie.

Je pense qu’il doit y avoir une 
bonne raison à l’absence de toute 
homélie conservée de Dominique.  

Je vous invite à faire preuve d’imagi-
nation et à supposer qu’une telle ab-
sence est destinée à mettre en lumière 
le mystère que, pour Dominique, 
l’Ordre qu’il a fondé est son sermon 
durable. Il a appelé les premiers cou-
vents non pas comme des maisons de 
prédicateurs, mais comme la Sainte 
Prédication elle-même. Nous sommes 
tous l’homélie de saint Dominique 
dans notre monde d’aujourd’hui. »
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La Lettre aux Amis des moniales  
dominicaines de Langeac est envoyée  
gratuitement à tous ceux qui sont en lien 
avec la communauté. Si vous ne souhai-
tez plus recevoir nos courriers, merci de 
nous le dire, en retour, nous vous retire-
rons de notre fichier
Ceux qui le souhaitent peuvent nous 
aider en consultant notre site : 
http://dominicaineslangeac.fr/  
à la rubrique : Nous aider



 Sans nous rendre au Viêt-Nam nous 
pourrons découvrir quelques photos 
du pays et de la très vivante famille 
dominicaine qui y est présente, grâce 
à frère Edouard Divry dominicain, du 
couvent de Toulouse au cours d’une 
rencontre où il nous présente les pho-
tos prises lors d’un séjour en ce pays, il 
y a quelques années.

Au monastère, l’été commence avec 
une riche session sur la laïcité proposée 
par frère Jean Etienne Long dominicain. 
du couvent de Clermont-Ferrand. Peu 
après, le groupe des Sulpiciens venus 
de tous les coins du monde pour un 
mois de formation en France, «  aux 
sources de leur fondation  » fait halte 

à Langeac. La messe et la rencontre 
avec eux sont comme toujours pleines 
de joie et de fraternité. Merci à Mère 
Agnès et à Jean-Jacques Olier ! 

Une petite session d’hébreu in-
ter-monastères dominicains est pro-
posée en juillet au monastère de St-
Maximin pour des sœurs déjà bonnes 
praticiennes  ! Sœur Sylvie, qui anime 
un petit groupe de personnes intéres-
sées, ici au monastère, s’y rend.

Le temps estival est l’occasion d’ac-
cueillir plusieurs frères pour un temps 
d’aumônerie :

Frère Pascal Marin du couvent de 
L’Arbresle qui aime profiter des belles 
ballades de la région. Nous le retrouve-
rons en novembre pour une après-midi 
de cours sur l’intelligence artificielle. 

Frère François Dominique Forquin 
avec qui nous regardons le film d’Aki 
Kaurismäki (finnois), «  Le Havre  » et 
échangeons. Sorti en 2011, ce film reste 

vraiment d’actualité, nous plongeant 
dans l’univers des personnes dépla-
cées. 

Tout début août, nous accueillons 
avec joie la famille de sœur Marie Em-
manuel et faisons connaissance avec 
June, sa petite-nièce, toute souriante 
et heureuse d’être baptisée par Frère 
Timothy Bellamah, alors en séjour chez 
nous. La Saint-Dominique, cœur de 
l’été dominicain, est précédée d’un 
triduum prêché par frère Nicolas-Ber-
nard Virlet du couvent de Bordeaux 
sur « le silence dans la vie de Jésus, de 
Marie et de Dominique ». Pour la troi-
sième année consécutive, sœur  Ma-
rie prêche la retraite de nos frères de 

Clermont-Ferrand, cette année sur les 
Conférences de Jean Cassien.

Et nous terminons l’été par deux 
anniversaires marquants puisque Sœur 
Marie-Aimée et Sœur Marie de Jésus 
passent toutes deux une dizaine (nous 
ne vous dirons pas laquelle), mais cela 
fait beaucoup de bougies que nos 
sœurs soufflent vaillamment !

N’oublions pas les quatre frères du 
couvent de Toulouse qui tour à tour 
s’arrêtent à Langeac durant l’été, pre-
mière messe du frère Réginald Baconin, 
frère Thierry Marie Hamonic, frère Em-
manuel Perrier, Fr. Joseph-Loubens For-
tin au retour de son pays, Haïti. 

Les vacances communautaires 
suivent début septembre. Quinze jours 
de repos, avec l’horaire aménagé, des 
possibilités de belles promenades à 

pied, des rencontres interpersonnelles, 
qui sont bien appréciées. 

La reprise est ensoleillée par le sé-
jour pour un temps de repos de frère 
Roger Houngbedji, archevêque de Co-
tonou au Bénin. Etudiant à Lyon dans 
ses jeunes années dominicaines, il avait 
eu déjà l’occasion de venir à plusieurs 
reprises chez nous avant son ordination 
épiscopale. Il nous parle de son archi-
diocèse et des défis de sa mission. Défis 
au spectre très large pour accompa-
gner au quotidien cette région. 

Nous faisons également connais-
sance avec le conseil épiscopal de 
Mende en réunion à l’hôtellerie.

Octobre  : retenons l’Assemblée 
générale de l’Association des Amis des 
Moniales Dominicaines de Langeac, 
journée fraternelle avec l’eucharistie 
présidée par Dom Hugues de Séré-
ville, abbé de Notre Dame des Neiges. 
Il nous propose la conférence « laïcs et 
vie monastique  : lutter contre le cléri-
calisme ? » rappelant que « le monas-
tère est un écosystème toujours pro-
pice à l’éclosion de la vie  ». Au cours 
de l’AG nous retraçons les événements 
marquants de l’année et les aides re-
çues. L’Assemblée étant élective, un 
nouveau Conseil d’administration est 
élu. Quelques semaines après, viendra 
l’élection du nouveau bureau. Merci à 
l’ancienne équipe et à la nouvelle qui 
sera conduite par Jean-Marie Chapon 
nouveau président. 

Visite à Sœur Michel à Craponne sur 
l’air d’Erount de Saougues.



Puis, six d’entre nous s’échappent 
vers Mondaye en Normandie  pour une 
rencontre fédérale autour du thème 
de la sainteté : sainteté dans nos com-
munautés par le Père Abbé de Mon-
daye, sainteté dominicaine et Parole 
de Dieu, sainteté de notre frère Pierre 
Claverie! Accueil très chaleureux de la 
communauté des frères prémontrés. 
La règle de Saint Augustin nous rend 
très proches. Nous faisons également 
connaissance avec le Père Alexandre Si-
niakov, recteur du séminaire orthodoxe 
russe à Epinay-sous-Sénart, éclairage 
oriental très vivant !

Fin octobre, nous accueillons Frère 
Olivier Thomas Venard op, du couvent 
Saint Etienne de Jérusalem. Il nous par-

tage les travaux sur la Bible en ses tra-
ditions, dont il est Directeur exécutif. Il 
s’agit d’un nouveau type de bible an-
notée qui met en dialogue l’étude his-
torique des Écritures avec la richesse de 
leurs interprétations au fil des siècles ; 
il nous donne bien sûr quelques  nou-
velles de son couvent.

Novembre : Frère Nicolas Tixier cé-
lèbre avec nous la solennité de la Tous-
saint et confie à notre prière la province 
de France dont il est devenu cette an-
née le Provincial.

Jacques Kauffmann, ami de longue 
date du monastère, nous présente 
à l’orgue un beau parcours musical  : 
l’évolution de la musique à partir du 
Moyen-Âge jusqu’à nos jours : gammes 
majeures et mineures, le grégorien avec 
les gammes modales… les gammes 
chromatiques... tout un monde… Occa-

sion également de quelques cours pour 
nos sœurs musiciennes. 

Ces deux derniers mois de l’année 
ont apporté leur lot d’épreuves avec 
l’hospitalisation de trois sœurs. Même 
si les choses semblent aller maintenant 
vers le mieux, nous les confions encore 
à votre prière. 

Décembre : la retraite communau-
taire est ainsi bienvenue en ce début 
d’Avent. Elle nous est prêchée par le 
Frère Adrien Candiard, du couvent du 
Caire. À partir de la lecture de quelques 
psaumes, en lien chaque fois avec un 
évangile, il nous invite à mieux habiter 
notre vie en regardant comment «  le 

chemin de notre divinisation passe par 
celui de notre humanisation, de notre 
incarnation ».

Dans la lumière de la solennité de 
l’Immaculée Conception Sœur My-
riam passe une dizaine (nous ne vous 
dirons toujours pas laquelle) que nous 
fêtons autour d’une délicieuse tarte 
aux pommes, recette ramenée de Mon-
daye, Normandie oblige !

Le samedi 16 décembre, « une pre-
mière  » ! Nous proposons à nos amis 
une journée de retraite sur l’Avent  : 
partage sur l’évangile du dimanche 
avec quelques sœurs, repas en silence, 
conférence par sœur  Marie (préparée 
précédemment par un échange com-
munautaire) sur les principaux person-
nages de l’Avent et leur actualité – les 
animaux ne sont pas exclus ! Pensez au 

loup et à l’agneau, au léopard et au 
chevreau, au veau et au lionceau  et en-
fin au bœuf et l’âne. Une vingtaine de 
personnes ont participé à cette jour-
née qualifiée par beaucoup de « lumi-
neuse ». Nous « remettrons » donc cela 
pendant le Carême et le Temps pascal 
en 2020. 

A l’heure où nous rédigeons ces 
lignes, nous attendons pour le 18 dé-
cembre, le concert de Noël donné par 
l’ensemble Sine Nomine du Puy et, en 
communion avec vous, nous fêterons 
Noël avec le frère Charles Ruetsch du 
couvent de l’Annonciation à Paris. Bon 
temps de Noël, vos sœurs de Langeac.

Dates à retenir 
  

Prière pour l’unité : 18 janvier à 15h
Journée de Carême : 14 mars

Journée pascale :  16 mai
Triduum pascal  : 10 au 12 avril  

Fête de Saint Dominique  : 8 août

Proposition jeunes
Découverte de la vie monastique
3 à 5 jours entre les 10 février  

et 9 mars 

L’Association des Amis organise  
un WE travaux  

(peinture, rangement)  
au monastère les 8 et 9 février 2019.

Renseignements et inscription :  
Philippe Bidan - 09 77 72 06 03  

pc.bidan@orange.fr

Dimanche 21 juin : fête des amis 
(AAMDL)



QUAND LA BIENHEUREUSE AGNÈS 
VIVAIT LE MYSTÈRE DE NOËL

1625        , 1622Toutes les festes de Noël, elle pensa brusler de grandes inflam-mations d’amour. A la messe de minuit elle vit la Sainte hostie en forme d’un petit enfant, aussy à la communion elle le reçut en cette forme, cette grâce luy est arrivée souvent.

, 		   1624
Le jour de Noel de 

l’an 1624 elle fut dans un 
ravissement plus de trois 
heures, où elle mérita de 
voir tout ce mystère, et 
luy semblait qu’elle était 
en Bethléem.

, 1625		  La Veille de Noël elle fut dans un ravissement où elle vit la Vierge alors 

qu’elle allait en Bethleem selon l’ordonnance de Cesar. Elle y vit le glorieux St Joseph, et luy semblait qu’elle était tout 

contre la Vierge, et que la Vierge luy tenait des discours spirituels. Elle vit tant de montagnes, et dit que le chemin de Na-

zareth en Bethleem était fort pénible. Elle eut tout le long de ce jour la cette vision devant les yeux.

Elle assista à Vêpres la veille de Noël, et après elle se trouva fort débile, et lasse, ce qui luy causait quelques craintes de 

ne pouvoir assister à Matines pour chanter les louanges de son Epoux à la minuit de sa naissance, car elle a une devotion 

particulière à ce Saint mystère, et demanda à son Espoux la force de pouvoir assister à matines pour chanter ses louanges 

comme font les anges dans le Ciel. 

Elle pressa fort son Sauveur, qui fut la cause que son Ange vint, et luy dit : Sache chère Epouse de Jésus Christ, que ton 

Epoux a trop de soin de toy pour te laisser, et te priver de la consolation que tu recevras à Matines, et sois assurée qu’il t’as-

sistera, et ne te privera pas de ce bien, que tu recevras en le louant.

,  1623		 Le jour des Roix de l’année 1623, estant a l’oraison, elle mérita de voir tout ce mystère en esprit. Elle vit la Vierge à genoux, qui tenait son petit Jesus entre les bras, et les Rois qui firent l’offrande, après elle s’offrit a son espoux, et luy dit avec la plus grande hu-milite qu’elle put : « Mon Dieu vous savez que je n’ay qu’une petite volonté, que vous m’avez donnée pour vous servir. Je la vous offre, et vous prie me l’augmenter. » La Vierge luy dit :  « Ma fille, mon fils ne veut de toy que ton cœur, donne le luy, et luy en fais un présent », ce qu’elle fit, et luy sembla, qu’elle demeura plus de trois heures sans cœur.


